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SKIKDA

Une association d’Aguenna
monte au créneau

FORMATION
PROFESSIONNELLE

À TIPASA
Ouverture de la session
d’octobre à Bou Ismaïl
Le CFPA de Bou Ismaïl  a démarré une

nouvelle session  de formation,  celle
d’octobre ; une session qui offre 5 253 postes
de formation dont 2 035 en résidentiel, 1 453
en apprentissage,1 250 pour les femmes au
foyer et 515 réservés au cours du soir. 

La wilaya de Tipasa dispose de 15
structures de formation qui sont toutes dotées
de la demi-pension avec une capacité de
1 650 repas par jour. Convaincu par le fait que
la formation professionnelle joue un rôle
important,  le secteur opte  pour un
enseignement ciblé qui accorde la priorité aux
besoins de la région. C’est dans ce sens que
980 postes pédagogiques sur les 2 035 de
l’offre globale en résidentiel sont consacrés
aux secteurs dits lourds comme le bâtiment,
l’artisanat, l’agriculture, l’hôtellerie, et les
métiers de l’eau, de même que pour la formule
de formation par apprentissage où 677 postes
sont prévus pour les formations citées sur les
1 453 de l’offre globale. 

Par ailleurs, l’effectif prévu dans le cadre de
la formation par convention est de 290 postes
dans des branches proposées par les
différents secteurs, à l’instar des moniteurs de
conduite, chauffeurs de taxi, et d’autres
spécialités comme l’apiculture, l’horticulture.
Dans le but d’assurer une formation crédible
aux jeunes candidats  pour en faire des
partenaires susceptibles de prétendre à une
insertion  dans le monde du travail, le secteur
a bénéficié de 20 nouveaux équipements
technico-pédagogiques qui répondent au
nouvelles normes de technologie dans
différentes spécialités. 

Kahla Rafika

SIDI-BEL-ABBÈS
Ils le ligotent

et disparaissent
avec son troupeau

Un paisible fermier de la localité de Moulay
Slissen, dans le sud de la wilaya de Sidi-Bel-
Abbès, a vécu de durs moments lorsqu’un
groupe de sinistres individus ont pris d’assaut
sa ferme avant de disparaître avec son
troupeau de moutons.

En effet, dans l’après-midi du 17 octobre
dernier, la victime  vaquait à ses occupations
dans sa ferme, située au nord de la localité,
lorsqu’elle fut surprise par des voleurs au
nombre de 3. Ils s’emparent du fermier, le
ligotent avec du fil de fer, lui prennent son
portable afin qu’il ne puisse pas donner l'alerte
et  s’emparent de 52 têtes de moutons et
disparaissent dans la nature.

La victime est parvenue à se défaire de ses
liens et se rendre à la gendarmerie de la
localité. Aussitôt, une large opération de
ratissage a été déclenchée. Suivant les traces,
les gendarmes ont retrouvé 8 têtes de
moutons et arrêté l’un des malfaiteurs. Les
deux autres voleurs sont activement
recherchés.

1 mort et 3 blessés
sur la RN13

Le samedi dernier, dans la soirée, un grave
accident de la route s’est produit sur la RN13
reliant Sidi-Bel-Abbès à Oran, plus
exactement dans la localité de Aïn-Berd,
lorsqu’un véhicule a dérapé et causé la mort
d’une personne et des blessures très graves à
3 autres, lesquelles ont été acheminées vers
les UMC du CHU de Sidi-Bel-Abbès.

A. M. 

Dans une corres-
pondance, dont nous
détenons une copie, il est
dénoncé, entre autres, la
situation désastreuse de la
passerelle.

Selon les rédacteurs de
la missive, cet ouvrage, qui
aurait coûté plusieurs
dizaines de millions de
dinars, n’est pas  encore
opérationnel. Il devait
remplacer l’ancien pont qui
reliait la localité au CW 39,
lequel relie, à son tour, les
communes de Collo et Beni-
Zid, sur 18 km.

Suite aux dernières
intempéries, les piétons,
notamment les 500 élèves
des deux paliers du moyen
et du secondaire, sont
pénalisés. «Le chemin est
impraticable, et l’ancien pont
est difficile à emprunter
surtout lors des
débordements de l’oued à
chaque pluie tombée»,
souligne le document. La
route n’est pas en reste. 

Etroite et dépourvue
d’aires de stationnement
des véhicules, elle est
toujours en attente de
lancement de son
revêtement. Un montant de
110 millions de dinars a été
alloué pour ce projet. 

Le communiqué révèle
également que le réseau
des eaux pluviales n’est pas
conforme aux normes,

comme le démontrent les
mares qui se sont formées
aux endroits où il a été
placé. On s’interroge
également sur l’absence sur
le terrain de l’entreprise de
réalisation chargée des
travaux, et ce, depuis 2
mois. 

L’éclairage public est le
troisième point abordé par
les signataires. Il est tout
simplement inexistant.
Sachant l’impératif d’ordre
sécuritaire dans le massif de
Collo, cette commodité est
plus que nécessaire.

La quatrième et dernière
préoccupation soulevée est
liée au manque flagrant
d’infrastructures sportives et
de loisirs.

Lors d’une rencontre
avec le P/APC et son
premier adjoint, en été,
l’information a été donnée
que la région a bénéficié en
2007, dans le cadre du
fonds commun des

collectivités locales, des
projets d’une bibliothèque et
d’une salle polyvalente. Il
n’en demeure pas que
beaucoup reste à faire pour
espérer satisfaire la
demande citoyenne.

Tout en sachant que le
facteur d’enclavement de la
commune, distante du chef-
lieu de Collo de près de 18
km, favorise l’oisiveté et
l’inertie des jeunes que
ronge un chômage
endémique.

Un choix du terrain a été
fait pour la réalisation d’un
autre stade communal à
Chaâba, pour une
enveloppe financière de 30
millions de dinars. Il n’est
pas à écarter que la région
d’Aguenna soit concernée,
autant que trois autres, par
la réalisation d’une
infrastructure sportive.

La commune de Beni-
Zid, ou Louloudj, où vivent
près de 22 000 habitants,
est confrontée également au
problème des infrastructures
sanitaires : une polyclinique,
une autre en voie de

finalisation et 10 salles de
soins, dont 3 fermées
(Louida, Lakhmis et
Lembatal), sont les seules
existantes en 2009, selon le
récent rapport de l’APW
réservé à la santé.

Les chiffres font ressortir
une moyenne d’un médecin
pour 7 000 habitants. On
note l’absence d’ambulance
et de groupe électrogène.
Aussi, la commune partage
avec 7 autres les services
de l’établissement de santé
public de proximité de Ouled
Attia, soit un hôpital pour
113 205 habitants!  

Par ailleurs, la commune
compte 65 logements
sociaux, attribués en 1997,
160 logements ruraux et 40
dans le cadre de la
résorption de l’habitat
précaire.

Un choix de terrain a été
également effectué pour la
réalisation de 350
logements sociaux par
l’OPGI. Le nombre de
demandes s’élève, quant à
lui, à 560. 

Zaid Zoheir

L’association du centre rural de la localité
d’Aguenna, dans la commune de Béni-Zid, 28 km du
chef-lieu de la daïra de Collo, monte au créneau.

Le président de l’Assemblée
populaire communale de Khenchela,
M. Bibi Abid, se confie au Soir
d’Algérie afin d’éclaircir certains
points concernant le programme de
développement, l’avenir de
l’assemblée et ses ambitions.

Le P/APC a déclaré que les
réunions et les délibérations de
l’assemblée se déroulent dans de
bonnes conditions, dans la
transparence et la légalité et ce, en
présence de la majorité des élus
représentant les différentes tendances
politiques, à savoir le RND, le FLN, le
PT et le Hamas, et que le programme
de développement a atteint les 70%,
chose qui n’a pas été réalisée en 5 ans,
et que plusieurs problèmes majeurs ont
été résolus. Le citoyen a senti ce
changement radical à travers tous les
quartiers de la ville surtout que d’autres
projets sont en cours de réalisation
avec l’assistance et le suivi permanent
des autorités locales et des élus qui
sont au chevet des préoccupations des
citoyens.

Quant aux accusations formulées
par les six élus démissionnaires, il a
ajouté qu’il n’a pas compris toutes ces
magouilles et qu’il a été ciblé depuis

son installation par ces personnes sous
prétexte qu’il agit en solo. Ces mêmes
personnes qui l’ont accusé d’abus de
pouvoir et de dépassements sont les
mêmes qui ont présidé toutes les
commissions et signé tous les projets.
«Ces tentatives de déstabilisation ont
vu le jour au lendemain de mon refus
d’accorder des privilèges dans tous les
domaines ; tout le monde est au
courant y compris les autorités
locales», a précisé M. Bibi. Selon lui,
ces élus se sont singularisés par leur
incompétence et leurs absences ; ils
critiquent derrière leur pupitre au lieu de
sortir sur le terrain et de se préoccuper
des problèmes des citoyens.

Le P/APC revient sur les projets de

développement qui ont été attribués à
plus 60 entrepreneurs, et au contraire
de ce qui est dit ici et là, des
inspections mensuelles et trimestrielles
sont faites par la tutelle et toutes les
opérations sont établies dans la clarté
et dans la transparence. A propos des
accusations faites au chef de daïra par
ces élus, M. Bibi nie complètement cela
et salue ce dernier pour son aide et sa
collaboration pour restaurer le dialogue
pour le bien de la ville. Le P/APC de
Khenchela, qui remercie tous les
citoyens pour leur compréhension,
déclare qu’il est toujours à leur service
et qu’il tend la main à tout le monde
pour bien accomplir sa mission.

Benzaïm Abdelouhab

LE P/APC DE KHENCHELA AU SOIR D’ALGÉRIE :

«Je suis au service du citoyen»

Une femme, âgée de 46 ans, a été
retrouvée morte au bas de l’immeuble
jouxtant l’ex-Monoprix, au centre-ville de
Skikda, où elle habite avec sa mère et sa
sœur. Selon des sources concordantes, elle
s’est jetée du balcon, mettant ainsi fin à une
vie de retraitée de l’éducation. Ce sont des
passants qui ont découvert le corps et alerté
immédiatement les membres de sa famille.

C’est le deuxième suicide d’adulte en
l’espace d’une semaine, après celui par
pendaison,à la cité des Frères-Ayachi,
vendredi dernier. La population est sous le
choc. Les raisons seraient toutes liées à la
précarité des conditions sociales. La femme,
morte sur le coup, est une ex-enseignante à
l’établissement scolaire El-Ghazali. 

Z. Z.

Une femme de 46 ans se donne la mort

Les agents de la
Protection civile ont
intervenu deux fois en 48
heures pour éteindre le
feu dans les localités de
Metoussa, daïra de Aïn
Zouila et de Bouzouak,
daïra de Babar. Il s’agit

de deux incendies qui se
sont déclarés dans deux
garages appartenant à
des agriculteurs et
contenant 1 800 et 900
bottes de foin. Les feux
ont été causés respec-
tivement par une

cigarette et une étincelle
provenant d’un compteur
d’électricité.

Les pompiers ont pu
maîtriser les flammes
après trois heures
d’intervention.

B. A.

1 800 bottes de foin ravagées
par les flammes à Metoussa 


